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Diversité des paysages 
 
Une étude sur l’exploitation pastorale des milieux a été réalisée dans la région de Sakaraha. 
La zone d’étude, traversée par un petit cours d’eau permanent, est marquée par la diversité 
des paysages. Chaque milieu possède ses propres caractéristiques liées à la topographie, au 
substrat et à la végétation. 
 
 

 
 
 
 
Les savanes arbustive ou arborée occupent de vastes surfaces sur des sols sableux, en 
position de versant ou de plateau. La forêt de Zombitse, en contact franc avec la savane, est 
affectée d’une dégradation plus ou moins avancée, et a été localement défrichée à des fins 
agricoles. De nombreuses petites prairies humides parsèment l’espace des savanes de 
versant, aux points d’affleurements de la nappe phréatique. En zone de bas-fonds, une 
végétation hygrophile occupe par endroits les axes alluviaux, entrecoupés de petites savanes 
boisées, et des terres aménagées pour la riziculture. En savanes, les parcelles de cultures 
pluviales sont regroupées, non loin des villages, en blocs plus ou moins compacts. 
 
Ces différentes unités de végétation présentent, à des titres divers, un intérêt pastoral. Ces 
différents milieux abritent des espèces végétales consommées par le bétail à différentes 
périodes de l’année (Ranaivoarivelo, 2002). 
 
 
 



Les espaces de savane 
 
Cette unité de végétation constitue le milieu de pâturage privilégié compte tenu de son 
extension spatiale et de sa fréquentation par le cheptel bovin tout au long de l’année. Les 
savanes de la zone d’étude appartiennent à ce que Morat (1973) appelle les « sous-
groupements mixtes », avec une strate herbacée dominée par Heteropogon contortus, et 
une strate ligneuse composée d’espèces telles que Poupartia caffra, Gymnosporia linearis, 
Stereospermum variabile, Ziziphus spina-christi, Stereospermum euphorioides, Dicoma 
incana… 
 
Plusieurs faciès de savane ont été repérés , selon des critères liés au substrat (texture et 
surface du sol) ainsi qu’à la dominance de la ou des principale(s) espèce(s) graminéenne(s) 
secondaire(s) associée(s) à Heteropogon contortus, principal fourrage consommé en 
savanes. 
 

 
Quatre faciès de savanes peuvent ainsi être distingués: 
 
- Le faciès à Loudetia filifolia et Hyparrhenia rufa. La strate herbacée a une hauteur variant 
entre 50 cm et 1 mètre, avec un recouvrement important, allant de 50 à 90 % au maximum 
de végétation. Les ligneux fréquemment rencontrés sont Poupartia caffra et Stereospermum 
euphorioides. Ces savanes se rencontrent surtout en haut de versant et en proximité de 
forêt.  
- Le faciès à Hyparrhenia rufa. La hauteur de la strate herbacée varie entre 50 et 60 cm au 
maximum de végétation, avec un recouvrement atteignant 70 %. La strate ligneuse est 
composée principalement de Poupartia caffra, Ziziphus spina-christi, Ficus cocculifolia, 
Gymnosporia linearis. Elle est plus dense en situation de nappe phréatique peu profonde. 
- Le faciès à Sporobolus festivus et Schizachyrium brevifolium. La hauteur de la strate 
herbacée varie entre 20 et 40 cm au maximum de végétation avec un recouvrement plus 
faible, compris entre 10 et 50 %. L’espèce ligneuse la plus fréquente est Poupartia caffra, 
mais des associations avec Gymnosporia linearis, Stereospermum euphorioides et Ziziphus 
spina-christi différencient la physionomie de ces savanes. Elles sont assez répandues dans la 
zone d’étude. 



- Le faciès à Sporobolus festivus. La strate herbacée a une hauteur variant de 20 à 40 cm et 
un recouvrement de 30 à 40 % au maximum de végétation. Les ligneux sont représentés par 
Poupartia caffra, Gymnosporia linearis, Stereospermum euphorioides, Dicoma incana et 
Mascarenhasia lisianthiflora. On rencontre ce faciès en position de mi-versant sur pente 
faible et localement sur terrain accidenté. 
 
Distribution spatiale des unités de végétation 
 
Deux transects d’orientation Est-Ouest ont été tracés afin de rendre compte de la répartition 
spatiale des différentes unités de végétation. 

 
 
Dans la partie Est, un vaste espace de savane arrive en contact franc avec la forêt, située en 
position de plateau. Localement, des hatsaky ou lieux de cultures sur abattis-brûlis, y ont été 
ouverts, qui ne sont plus aujourd’hui que partiellement cultivés. Ce secteur Est, qui 
représente environ 75 % de la superficie totale de la zone d’étude, constitue un domaine 
d’activité presque exclusivement pastoral, fréquenté par la plupart des troupeaux des 
villages. 
 
A proximité du cours d’eau sont localisés des savanes de bas-fonds et des bas-fonds 
périodiquement inondés. 
 
Le secteur Ouest est fortement marqué par l’occupation humaine. Les villages y sont 
localisés et les parcelles de cultures pluviales y constituent des blocs plus ou moins étendus 
et fractionnés. Hors des terres de cultures, la savane arbustive prédomine, ponctuée de 
prairies humides situées dans de légères dépressions en versant. L’eau dans ces prairies 
humides peut d’ailleurs être utilisée pour arroser quelques cultures maraîchères ou pour 
abreuver le bétail. 
 
La plupart des parcelles cultivées en bas-fonds sont situées sur la rive gauche du cours d’eau 
et sont aisément accessibles à partir des villages. 
Dans son ensemble, la partie Ouest apparaît donc typiquement agro-pastorale. 
 








